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La flèche dans le miel
La relation avec les parents d’élèves, entre humour et transparence

La relation avec les parents d’élèves – entrave ou alliance ? Rasmia développe dans cet entretien 
comment ses valeurs de respect et collaboration se traduisent en des relations réussies.

Katja: Parmi tes nombreux talents, j’ai toujours 
admiré comment tu sais rendre les parents des 
allié·es dans ta mission. Comment fais-tu ?
Rasmia: Dans ce métier de l’humain, nous sommes obli-
gé·es d’être à l’écoute. Il est essentiel de créer un lien de 
confiance, et celui-ci se construit. Cela ne peut pas aller à 
sens unique ! Donc expliquer clairement aux parents mes 
attentes, mais aussi leur permettre d’exprimer les leurs. 
Ils doivent parfois encaisser des informations difficiles, 
et nous devons donc aussi être prêt·s à entendre des cri-
tiques.

assurant une communication claire à l’enfant de ce qui se 
passe durant les entretiens, où l’on fait équipe pour son 
bien. J’en suis convaincue.

As-tu des projets déjà réalisés ou rêvés en lien 
avec les parents ?
Je souhaiterais plus de présence des parents dans la 
classe, vraiment! 
Je repense à une soirée du monde, avec repas multicul-
turel et lecture d’albums en différentes langues, qui a été 
un vrai acte d’échange et d’accueil des cultures d’origine 
de toutes et tous les élèves. Je saisis toute autre occa-
sion de leur ouvrir les portes, par exemple les solliciter 
pour nous accompagner lors des sorties. L’enfant ne doit 
pas être seul·e relai entre ces deux mondes, et on gagne 
toutes et tous à connaitre ce qui se passe dans celui de 
l’autre.

Les ingrédients d’un entretien de parents réussi, 
en quelques mots ?
Je dirai: accueil, clarté, espace de sécurité, lien, écoute, 
un zeste d’humour. Et un brin de compréhension, aussi: 
le doctorat en «parentologie», cela n’existe pas. Mixer le 
tout avec le sourire ! •
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Christian Georges

Il faut s’en réjouir : 89 % des jeunes de Suisse se consi-
dèrent en bonne santé ( 35 % la jugent même excellente ). 
C’est du moins ce que 1103 d’entre eux ont déclaré lors

de l’enquête JAMES conduite en 2018. Seul un·e jeune sur 
100 pense être en mauvaise santé. Mais un·e sur cinq dé-
clare souffrir régulièrement de deux troubles physiques 
ou plus. Parmi les filles, 20 % éprouvent des douleurs au 
dos chaque jour ou plusieurs fois par semaine. Elles sont 
23 % à se plaindre de maux de tête et 16 % de douleurs 
dans la nuque à cette fréquence.
En matière de troubles psychiques, un gros tiers des son-
dé·es ( 36 % ) mentionne souffrir de manière répétée de 
deux symptômes ou davantage. Plus de la moitié des 
jeunes éprouve de la fatigue ( 53 % ). Viennent ensuite les 

problèmes de concentration ( 22 % ), l’irritabilité, la mau-
vaise humeur et la nervosité ( 18 % ). Un tiers des jeunes 
romand·es ( 34 % ) indique avoir régulièrement des pro-
blèmes pour s’endormir. À relever que moins les jeunes 
passent de temps avec leur famille pour les loisirs, plus ils 
sont sujets aux troubles du sommeil …
Une autre étude avait déjà mis en évidence que 8,5 % des 
jeunes en Suisse présentaient un comportement en ligne 
problématique ( et 11,5 % étaient considéré·es comme « me-
nacé·es » d’en adopter un ). Sans surprise, plus les jeunes 
passent de temps sur internet, plus ils mentionnent des 
symptômes physiques. « Des activités reposant sur l’uti-
lisation active des réseaux sociaux ( … ), par exemple le 
fait de publier des contributions visibles par tous ou de 

Éducation aux médias 

Santé et usage des médias : la poule et l’œuf ?
Quelles sont les conséquences de l’usage des médias sur la santé des 12-19 ans ? Le focus 2020 de l’étude JAMES observe que les comportements 
problématiques ne sont pas majoritaires.

prendre des photos numériques vont de pair avec des 
prévalences de troubles psychiques et du sommeil ac-
crues. » Mais l’élément déclencheur n’est pas clair. Est-on 
en mauvaise santé parce qu’on abuse du numérique ? Ou 
est-ce parce qu’on éprouve des troubles de santé qu’on se 
rue sur internet et les réseaux sociaux pour en faire part 
et s’informer ? 
Les auteurs du JAMES focus 2020 relèvent que « les 
risques de l’utilisation des médias pour la santé ont été 
jusqu’à maintenant mieux analysés que les opportunités 
potentielles ». Des études futures devraient se pencher sur 
la consommation de médias saine ( parce qu’elle contri-
bue à faire de meilleurs choix et à éprouver davantage 
de bien-être ).

Au terme de la recherche, les conseils pour conserver une 
bonne santé tombent sous le sens : 
– maintenir une activité physique,
– faire des pauses d’écran ( les supprimer une heure avant 

d’aller au lit ! ),
– éteindre les portables pendant la nuit ( ou les mettre en

mode avion, sans WLAN ),
– s’ouvrir à des personnes de confiance en cas de souci

( un quart des jeunes déclare avoir été victime au moins
une fois de cyberharcèlement ou de cyberintimidation ).

•

Quand tu lances la flèche de la vérité, 
trempe la pointe dans du miel.

Proverbe arabe

Probablement tes valeurs se transmettent  
dans tes actes. On a été duettistes, je t’ai vue 
fonctionner : tu utilises souvent l’humour...
Tout le temps! Un peu de légèreté permet de mieux ac-
cepter des nouvelles plus difficiles, de dédramatiser mais 
sans banaliser.
Les attentes des parents vis-à-vis de leurs enfants dans 
une école à mon sens toujours plus élitiste sont évidentes, 
la déception face à des mauvais résultats aussi.
Mais une relation de confiance impose de ne pas se men-
tir : j’essaye de créer un espace où l’on puisse oser se dire 
les choses. Humour certes, mais dans la transparence.
Pour favoriser le partenariat, une décision d’équipe a été 
prise suite à une formation : mener les entretiens de pa-
rents sans les enfants. Il faut pouvoir discuter, chercher 
des solutions, prendre des décisions entre adultes, tout en 

Vous avez envie 
de partager votre 
talent professionnel, 
ou vous avez un·e 
collègue que vous 
voulez encourager 
à dévoiler le sien? 
N’hésitez pas à 
me contacter: 
katja.decarlo@edu.ge.ch
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